
C'était prévisible le crash que vient d'enregistrer
l'Union nationale ou UN avec son éclatement en
plusieurs tendances.
C'est vrai, qu'il ne faut pas rire des malheurs des
autres, mais ce qui arrive là dans cette chapelle
politique ne peut même pas surprendre un non-
initié. C'est même une performance si le divorce
n'est intervenu que maintenant-là. Car, ce parti
créé de façon circonstancielle contre toute lo-
gique était qu'un ramassis d'anciens dinosaures
du PDG qui n'étaient "un" en façade mais en réa-
lité aux ambitions multiformes et plurielles.
Donc, chacun était là pour tricher l'autre quoi.
Et comme ils ne pouvaient pas jouer pendant
longtemps cette farce, ils ont !ini par se dévoi-
ler. Et voilà les "gazelles" et les pachydermes qui
se battent et cassent tout commedans un maga-
sin de porcelaine. A qui la faute ? 

A Zach d'Omoï qui, en tant que patriarche devait
jouer le rôle de chef d'orchestre. Seulement il n'a
pas le coffre. D'ailleurs, sentant le crépuscule
venir, le Boa a tout abandonné pour assouvir
son appétit gargantuesque. Et l'argent du Vieux
et sa haine viscérale contre Ya Ali lui ont fait
perdre la tête au point d'oublier ses engage-
ments et ce qu'il doit assumer. Et voilà le Boa de
Mounana dépensant le peu d'énergiesqu'il pos-
sède encore à sacri!ier des nuits entières pour
ré!léchir à comment s'emparer des milliards ne
lui appartenant pas. Oh le pôvre ! Ce n'est pas
facile, à cet âge-là, de s'asseoir entre deux
chaises.
A une saison des 80 balais, il a abandonné le
noble combat et avec ce Te Pingre qui vient
ajouter à ses insomnies, ça fait beaucoup. Et ça,
c'est pas bon pour Zach quoi... 

Po u r  m o i  q u o i . . .

…  M a ka ya
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E C O N O M I E
U N P E U  M O I N S  D E  C R O I S SAN C EPresque un point de croissance de moins par rapport à l'andernier (3,2 % contre 4% en 2015). Ce sont, pour cette année,les prévisions du Fonds monétaire international (FMI) concer‐nant le Gabon. Des prévisions assorties de recommandationsfortes pour éviter de dangereux dérapages.

J U ST I C E
C O N DAM NÉ  À  LA  P E R PÉTU I T É  Son absence à l'audience a‐t‐elle contribué à alourdir la mainde la justice ? Jugé donc par contumace pour vol à main arméeet défaut de carte de séjour, Ulrich Massakidi Ndavu, 33 ans, aété condamné dernièrement à la réclusion criminelle à per‐pétuité par la Cour siégeant à Franceville. 

Plus d'une vingtaine d'animateurs du mouvement Les Souverainistes ont annoncé sa-
medi leur démission de l'Union nationale (UN). Ils évoquent de “réelles différences d'ap-
proche et de méthode” ayant entraîné crispations, incompréhensions, voire désaccords
avec le directoire du parti. Un nouveau coup dur qui survient à quelque trois semaines
d'un congrès censé, entre autres, désigner un candidat à l'élection présidentielle.
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LES SOUVERAIN ISTES
SONT PARTIS

Opposition/Union nationale

Ph
ot

o 
: G

A
b

on
re

vi
ew

Page 4Ph
ot

o 
: M

SM

Page 9Ph
ot

o 
: N

. O
.

E C O N O M I E
Pays exportateurs de pétrole : 215 000
milliards en moins

FA I T  D IVE R S
Le faux OPJ

S P O RTS
Lemina : quel but !

LA  P LAC E  D E  LA  F E M M ECe 8 mars a lieu la Jour‐née internationale de lafemme. Une commémo‐ration qui a inspiré unetribune à la Premièredame du Gabon SylviaBongo Ondimba sur lesvertus de la femme afri‐caine et une allocution àla ministre déléguée Célestine Oguewa Bâ au sujet de l'éga‐lité des sexes à l'horizon 2030.
D E S  P R OTHÈS E S  TOTALE S  D E  HAN C H ELes patients en attentede prothèses de hancheont commencé à dé"ilerhier au bloc de l'hôpitald'instruction des ar‐mées Omar Bongo On‐dimba (HIAOBO) dansle cadre des activitésmédico‐chirurgicalesorthopédiques de la Cnamgs. C'est l'expert français Frédé‐ric Farizon qui assure celle‐ci.
L E  C O R P S  D 'U N  E N FANT  S U R  LA  P LAG EUn garçonnetde six ans a étéretrouvé mort,tôt dimanchesur la plage deLalala. Crime ounoyade ? Lesenquêteurs pa‐raissent privilégier la première hypothèse. Des traces deviolence sexuelle apparaissant sur le corps de la victime, quin'habiterait pas le quartier.
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